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';y;:--yÜmér^,réirûsenSéciété-F^  * 
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^pt  ht^  la  Salle  ébît  pleine  de  Citoyens, 

,,îà^  Séance  i^uvte  pat  la  lectyiré  de  V Orateur  du  Ptuple , qui  wlé  nonce; 
laipîpsirj^jcd^  Iraniee  contre  la  Gonvention-nationale. 

tA  ‘ 'àtnivèlle  V ’ün^ôlîvemëflt  ' Trit 

vÿîèëîl^te  dit  ; ést  arnv^  de  se  prononcer,  forcément , 

dbülouràîX  ^d  ne-  voir  |ài«ais  les  JVJa^istrats-  du  Peuple 
reclaîrer  sur  les  gr&ds  dangf^rs  quï  ^'environnénc»  un  antre  Membre 
s’élance  àîaTrilwnie  j pé^- ^CatiHna  nouveaux  , dit  l’Orateur  -, 
' viennent  de  jurer  stif  îeiirs  pciigùWdsV  d’égorger  la  Convention , 
,,,*  lés  Patriotes  sont ^ssassînés  k ^ Mar^  èille  , le  brave  Olivier  esij 
tènibé  SOUS  le  couteau  dMn  sbeletat , dès  cris  séditieux  se  font 
ti  entendre , l^'tàble  d’ Àtrée  Va  pprête , ét  les  Furies  préparent 
/,»  de$  €oupës  'sanglantes^  tous  les  bourreaux  de  la  République-. 

, ■ SI  "Quel  est  donc  ce  calme  profond  qui  ros^mble  au  son^qdl  de 


lUorf  ? ' \',V  . ■ ' y ; . 

Esclaves  timides  , Vous  nuisez 
les  ’plài  cVdels.  ' 

?Vnil0S0phe4  r^ïcules  qui  tyaitei.  empn:t.ci^uemens 
aip^étés  é^^ubti^ajde?  j *yoîx&  pmdcttr  d’ami 


quune 


lâcheté  mal  déguisée.  A l’appreche  du  comhat  ; vous  tremble* 
comme  Porw  aux  pieds  * 

Jusqu’à  quand  1-indofence,  l’égoïsme,  la  foiblesse  même  d*nn. 
classe  nombreuse  de  .Citoyens,  menaceront-  Us  U Patrie  d’na  ' 
nouveau  déluge  de  sang?  « ratne  dn« 

tribrî  à ;a  sécurité  du  Peuple,  qu’un 

énergie  que  pour  'méditer  des  -voluptés  . ou  combiner  des 
„ spéculations  ? Quoi  ! au  milieu  d’assassins , entourés  de  bûchers 
« que  veut  embraser  le  monstre  de  l’anarchie,  le  tems  esfiU*» 

„ de  savourer  l’olive  de  1,  tranquillité  ? 

„ Qu  sont-ils  ces  hommes  qui  crient  sans  cesse  à i’oppression , 

»>  invoquant  l’humanité  et  la  justice  ?. 

vous"?  P’Jssilanimes-,  de  quel  droit  les  réclamez- 

” I a théorie  du  crime  ? 

que  faites-vous  pour  . que  de  vi/s  soient  expulsés  du 

po«e  qu  ils  ont  souillé  si  longtems  de  leur  haleine  cadavéreuseî 

bien  ;T  bord  d’un  volcan  , réveillons-nous , ou 

ten  ses  laves  exterminatrices  vont  nous  dévorer. 

.1  not  e sein , que  tardez  vous  d’écluirer  le  Peuple  qui  vous  aime . 

sur  les  pands  dangers  de  la  Patrie  ? Faut-il  que  ce  soin  glorieux 
,1  -it  toujours  confié  à quelques  hommes  qui  se  sont  couverts  1 . 
fi.  â nonoi ablê  haioû  d6s  F<ictieiix 

' ^ sont-ife 

effàces  de  votre  mémoire  .en  rni  WyW  , ces  quinze  mois  de 

„ massacres  graves. dans  le  cœur  de  tous  les  Républicains  ? Pourquoi 
„ vûvs  isoler  du  Peuple  dont  la  force  suprême  vous  protège  ? ^ 

” ’ P®’'  * étiez  placés  sur  les 

«terrible,,  tablettes  de^tiraus.  dans  quelle  cavérne  vous  cache* 

,.  vous  ? Dans  quel  lieu  retentissent  , vos  mâleS  accens  contre  le 
(,  sisteme  oppressif  ? ' 

,,  Vous  aussi  nourriciers  du  Peuple,  Négotians  ntiles;  von. 
que  la  rage  atrabilaire  des  petits  Despotes  , persécutoit  sous  le 
,,  nom  odieux  de  Sangsues,  pourquoi'  différez -vou«  ti  longtems 
avec  nous  la  Uncé  dii  crinie  î 


se  leve  au  milieu  des  applaudissemens  et  des  chants  républicains. 

^ Pour  extrait  conforme* 

Ont  signés^  Berger,  Piers  Cadet ^ Libessart , Pajart ,■  Asseman 
» Wattez  iils  . Galle , François , Piers  Aîné 
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,»  Vous  enfiû  victimes  infortunées , vous  qui  avez  gémi  au  fond 
Hx  des  abymes , vous  di.nt  les  parens  ont  tté  égorgés.,  leur 
I,  sang  qui  coult  sur  Téchuifaud  , ei.t  il  arrêté  dans  vôs  veines? 
•»  Ne  vous  souvient-il  plus  de  votre  horrible  captivité  ? N’entendez- 
f,  vous  plus  au  fond  de  vos  entrailles  la  voix  de  tous  nos  freres 
qui  demandent  vengeance  ? 

Venez  donc  au  milieu  de  nous,  vous  tous  qlii  aimez  la  Patïîe 
U et  les  lois  , vous  tous  qui  fûtes  persécuté  î par  la  tyrannie, 
I,  vous  tous  qui  avez  des  lumières  et  de  l’Industrie  , vous  tous 
,,  enfin  qui  voulez  être  Citoyens  , serrons-nous  autour  de  la 
„ Convention  : des  vautours  plûnent  sur  elle  pour  la  dévorer, 
,,  pour  anéantir  la  Liberté  et  l'Egalité. 

,,  Les  grands  coupables  s’agitent , provoquent  la  guerre  civile , 

„ et  donnent  le  signal  à leurs  abominables  agens  pour  en  alimenter 

les  torches. 

St  Au  nom  de  l'Humanité , au  nom  du  salut  de  la  République, 
,s  raillons-nous , pressons-nous , instruisons*nous , et  que  cette 

enceinte  ne  ressemble  plus  à une  solitude  affreuse  où  n’ose 
„ pénétrer  le  timide  voyageur. 

,,  Jurons  tous  par  le  Génie  de  la  Liberté  d’exterminer  les  Tygres, 

„ les  Lions , les  Léopards , leurs  complices  exéciables,  de  défendre 
,,  la  Convention  contre  leur  rage  forcénée  , et  de  mourir  pour 
,,  la  République. 

Aussitôt  un  feu  électrique,  se  communique  à toute  l’Assemblée, 
Xous  le  jurons  Nous  U jurons^  s’écrient  mille  voix,  Vive  La 
Convention,  Vive  La  lliiprBLiQUE,  mort  au  Jacobins  et  à tous  '' 
les  conspirateurs,  Vîmfression  du  Discours  ^ il  est  l^expresiion  de  nos 
sentimens  ^ Vive  la  Liberté  , Vive  l’égalité  ? ? ? ? Les  chapeaux 
s agitent,  l’enthousiasme  s’empare  de  toutes  les  âmes,  et  la  séance 


^cques  iiijguiii  , 

Mürpin,,p,  Q,  Goreefiet,  Sarje,^jü«eomsiuH,, *^c^iiajips,  r. 


louiez,  Coayllet  , Gousse,  Dècque,  Godissatt ,,  CuveîUer , LJ 
‘cque,  Bruniii,  Wiart,  Loyez,  Aîné,  J.  B.  Tandenbossche , 
Arron,  Loine,  E Cadart  J.  B.  Populaire,  P.- Nuitz,  Caron, 
Catôirc  Vandenbossche  , Daequïn,  Boisnelle  , H-  J Lœuillez  , 
Picquart,  Alexandre  Barbier,  J.  F. ' peinierre , Kiudt,  Lafitte, 
J.  Delaleau,  Charles  Vaneech ont , E.  Watez  Pere,  BrifautPere, 
Fournier,  D..  A.  Mens,  Cardon,  Dumont,  Frédéric  Metsch , 
N.  Pelauuoy  , Thumerel  , ^ J.  Lefebvre,  Beruoux,  Cadet, 
Etienne  George, 
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